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♦ PAr zoé CHILAVSKI, AVeC ÈVe beAuVALLet, LéonArd bILLot, JeAnne beutter, mAtHILde CArton, renAn CroS, PAuLIne deSCAzeS, PIA JACqmArt, déborAH mALet, tHéo rIbeton et JoACHIm ronCIn. 

C I N É M A

t d l
avoir de
nouveau
 15 ans 

Quatre romans pour ado qui vous 
donnent envie de regarder en arrière.

Par Jeanne Beutter.

LeS beLLeS vIeS
Deux banlieusards 
inséparables mais un peu 
trop portés sur les zones 
de turbulences passent 
l’été en pleine cambrousse 

chez des amis de la famille dont le 
métier est d’être famille d’accueil. 
Hormones, vie en communauté et 
addiction au western, ce qui aurait 
pu tourner au mauvais téléfilm  
se mue en perfect summer plein 
de violence et de frénésie. 

de benoît minville, Sarbacane, 
exprim’, 272 p., 15,50 €.

bArrACudA  
for ever
Ancien boxeur, à 85 ans, 
Napoléon a encore le sang 
chaud : bastons, insultes, 
virées nocturnes, cette 

grande gueule ne respecte rien ni 
personne, sauf son petit-fils (dit 
« mon coco »). Soit l’histoire d’une 
relation puissante, qui pourrait 
bien vous tirer quelques larmes.

de Pascal ruter, didier jeunesse, 
256 p., 17 €. 

PhobIe
Enfermée dans son pire 
cauchemar, Anna n’a 
qu’une solution, ouvrir 
les yeux sur ce qu’il s’est 
passé le 31 octobre 2006, 

la nuit où son père a disparu… 
Entre horreur et thriller, Phobie se 
dévore comme les bonbons « tête 
brûlée ». Insupportable au début, 
on s’en délecte ensuite.

de Sarah Cohen-Scali, Gulf 
Stream, électrogène, 408 p., 18 €.

GeorGe
George est une fille. Ça ne 
se voit pas mais, bientôt, 
tout le monde le saura. 
Parce qu’il ne peut en être 
autrement. Lui-même 

transgenre, Alex Gino nous 
balance entre l’inconfort que vit 
George dans son corps de garçon 
et la plénitude que ressent celle 
qu’elle est vraiment (celle qui veut 
vraiment avoir le rôle principal 
dans la pièce de son école,  
Le Petit Monde de Charlotte).

d’Alex Gino, école des Loisirs, 
neuf, 176 p., 14,50 €.

 association d’idées 

Pourquoi ces nouveaux titres vont vous marquer. Par J.R.

Si tu as le feu au cul 
(pas celui qui  
te fait te coucher 
mais celui qui  

te fait avancer vite) 
et que tu ne t’es jamais 
autant sentie femme 
que quand tu roules à 
bord d’une Rover, alors 
tu décoderas cette 
phrase en écoutant  
le premier album  
de Juniore, ouh là là.

Si tu ne t’es 
jamais sentie 
aussi humaine 
qu’en regardant  
une goutte 
d’encre noire  
se propager 
dans un verre 
d’eau, alors 
tu te sentiras 
transportée par 
le premier album 
de Venn, runes.

Si toi aussi tu ne 
t’es jamais sentie 
aussi drôle que 
quand tu trouves 
des noms de 
coiffeur, type 
Super La Tif ou 
Faudra Tif Hair 
alors tu écouteras 
sérieusement  
big daddy Joke, 
le premier eP  
de Jok’air.
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L I V R E

V I V R E  L E  C A U C H E M A R  A M É R I C A I N
Los Angeles, c’est un peu le barrage sur lequel vient s’éclater la vague du rêve 

américain : alors qu’une infime écume réussit son passage de l’autre côté,  

la grande majorité se prend brutalement un mur au visage, avant de devoir 

repartir à l’attaque dans les rouleaux. Comme dans la série BoJack Horseman, 

le mouvement se fait en cinq temps : espoir, optimisme, déception, frustration, 

dépression et hop, recommencez. Si la réalité de L.A. est plutôt dure pour  

le quidam, c’est au contraire une source d’inspiration idéale pour les artistes 

comme les écrivains. De David Hockney à Joan Didion, de Kenneth Anger  

à Paul Thomas Anderson, l’expo du mAC Lyon met le doigt sur ce qui pousse 

des hordes de rêveurs à abîmer leur désir sur les récifs de Santa Monica. M.C.

Los Angeles, une fiction, au MAC Lyon, 81 quai Charles-de-Gaulle, Lyon-6e, 

jusqu’au 9 juillet. 

F A I R E  P O U S S E R  
U N  G A R Ç O N
Toute l’élégance de mike mills (Beginners) irrigue cette 

coming of age story aigre-douce et semi-autobiographique, 

qui revient sur l’enfance d’un garçon élevé par des femmes 

(qui cherchent toutes le moyen de faire ça à peu près 

correctement). Lumière nostalgique sur une époque entre 

vent de liberté et crise des valeurs (le seuil des années 80) 

et casting à tomber : Elle fanning et Greta Gerwig sont 

parfaites en improbables nourrices californiennes. TR. 

20th Century Women de Mike Mills. Durée : 1 h 58. 

E x P O

C I N É M A

Ê T R E  T E N A I L L É 
P A R  L A  F I N
Quel lien entre la fin du monde,  

le végétarisme, une blague  

de Chinois, le Viagra et le destin 

de Gaspard Boisvert, ex-conseiller 

du président le plus stupide des 

US et hypothétique descendant 

d’Hitler ? Aucun. Et pourtant,  

en 111 courts chapitres et autant 

de microsketchs burlesques,  

le délirant ourednik lie tout ça 

dans un anti-roman hilarant  

qui parodie 4 000 ans d’Histoire 

en 176 pages. fort. L.B. 

La fin du monde n’aurait pas eu lieu  

de Patrik Ourednik, Allia, 176 p., 10 €. 

P R É F É R E R  
L A  F A C E   B
Vous savez sûrement pourquoi il ne 

faut pas nourrir les Gremlins après 

minuit, mais savez-vous vraiment 

tout de l’œuvre cartoonesque, 

explosive, naïve et gore de Joe 

dante ? Voici le moment idéal pour 

rattraper les pépites du prince du 

grindhouse et de la série B – comme 

vote ou crève, où des vétérans d’Irak 

reviennent d’entre les morts pour 

voter aux élections… T.R.

Rétrospective Joe Dante, à la 

Cinémathèque Française, Paris-12e, 

jusqu’au 1er avril.

S E  G U É R I R  D U  B I N G E  W A T C H I N G
notre Faust, saison 1, partageait avec Breaking Bad son potentiel d’addiction 

mais aussi ses problématiques sur les avatars du Mal. On avait adoré  

le casting, notamment Nicolas Maury (le génial assistant de 10 %) dans le 

rôle du Dr faust, un ostéopathe jamais à cours de stratégies pour tenter de 

pécho sa sœur. Et, contre toute attente, on avait aussi adoré l’originalité du 

format : une des meilleures séries françaises de l’année 2015 ne se regardait 

pas chez soi en chaussettes à doigts mais au théâtre, avec (comme à 

l’ancienne) un épisode à voir chaque semaine et des intégrales le week-end. 

Le pari était extrêmement casse-gueule mais plus que gagné. On est donc 

sur les dents pour la saison 2, petit précis d’humour noir et d’amoralité, en 

quatre épisodes d’une heure, toujours sur la question du Mal, toujours écrits 

par un pool d’auteurs pur luxe chapeauté par Robert Cantarella. E.B. 

Notre faust, saison 2, au Théâtre Nanterre-Amandiers, du 2 mars au 1er avril.

A L L E R  
E N  T E R R E 
I N C O N N U E
Sur les collines de Guirlanda, vivent 

les Guirs, des créatures pacifistes à 

l’activité aussi inexistante que celle 

des paresseux. Parmi eux, Hippolyte, 

dont la quiétude va être perturbée 

par le départ de sa femme, partie 

accoucher à la Lagune aux Nids. 

Bravant sa peur de tout, des crocs 

de l’oiseau-léopard à la colère  

du mont Rauque, Hippolyte part  

à la recherche de sa famille. Un conte 

proche de 

L’odyssée, 

dessiné par  

le grand Lorenzo 

mattotti qui fait 

l’objet d’une expo 

à la galerie Martel 

à Paris. D.M.

Guirlanda de Mattotti et Kramsky,  

éd. Casterman, 392 p., 35 €, 

casterman.com. Galerie Martel,  

17, rue Martel, Paris-10e, du 17 mars  

au 13 mai, galeriemartel.com

C I N É T H É â T R EB D

kenneth anger’s 
inauguration oF the 

pLeasure dome

PAtrIK ourednIKgremLins

nICoLAS mAury

20th century women


